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distingue aussi par un choix 
fort: elle n'utilise pas d'émail. 

Lichens et ciel d'orage 
Chaque pièce est composée 

de six à dix couches de terres 
et <l'engobes qui se vitrifie­
ront à la cuisson. Ces strates 
fusionnent pour créer des 
surfaces.uniques, presque vi­
vantes, évoquant le lichen, 
des ciels d'orages ou des ma­
tières érodées. Entre sugges­
tion et détail, elle explore la 
vulnérabilité et les fissures, 
assumées, où se loge l'authen­
ticité. Son travail invite à ra -
lentir et à renouveler une poé­
sie du regard,  capable de 
transformer l ' inv isible en 
émotion. 

uie Aubert Trendel dans son atelier de céramie. Photo Annick Nolin 
« Chaque pièce 
transcrit en 
terre un 
moment,une 
empreinte 
émotionnelle. »

Son travail ne reproduit pas 
réel: il en révèle une trace 
isible, comme une émotion 
e à un souvenir. 
.a céramiste puise son inspi­
tio n dans les marques du 
rnps: ,objets usés, lieux habi-

tés, surfaces chargées d'his­
toire. Une porte qui grince, 
une maison abandonnée, une 
balançoire oubliée ... Autant 
de fragments qui interrogent: 
qui a vécu là? Que reste-t-il? 
Et que disent ces traces de 

lbattants: la 01é01oire 
ion des rangs 

• président Paul Courbot a tenu la 102e �emblée générale de
1SSociation des anciens combattants Rougegoutte/
•scemont. Photo Alain Fendeler

iotiques organisées dans 
mnée, des moments de par­

e et de recueillement qui 
onnent la vie de l'associa­

on. 

« Faire vivre les 
mémoires, c'est notre 

----·---·-·---

Mais l'essentiel,  martèle 
Paul Courbot, reste ailleurs: 
« Faire vivre les mémoires, 
c'est notre seul but. » Un ob­
jectif que l'association entend 
bien poursuivre, mêmè avec 
des effectifs réduits. 

C'est pourquoi un appel est 
1--�:..,. .... ,.,.� U,u:•e--.b.l 

nous? Son univers s'ancre 
dans l'enfance, dans des sou­
venirs d'insouciance où «vi­
vre était encore fantastique». 
De là naît une recherche au­
tour du beau, du nostalgique 
et de l'émotion. Son travail se Marie Aubert Trendel 

Lepuix• 50 m3 de bois sont arrivés aux Prés du 

Feu pour les feux de Saint-jean 

Une vingtaine de camions et 
engins en provenance de la 
scierie Clément à Vescemont, 
ont traversé Giromagny pour 
livrer au Stade des Prés du Feu à 
Lepuix les éléments d'un puzzle 
géant: un château fantastique en 
bois. Ce ne sont pas moins de 
50 m3de bois qui s'apprêtent à 
être embrasés lors d'une soirée 
exceptionnelle prévue le 20 juin. 

D'ici là, des heures de travail 
attendent les nombreux bénévo­
les du FC Giro-Lepuix pour 
assembler cette structure aux 
dimensions impressionnantes. 

Les camions sont arrivésà 
Lepuix pour y être 
déchargés. Photo Olivier 
Schnoebelen 

«Si le Feu de la Saint-Jean est devenu le 2°plus grand rassemble­
ment public du département.juste après les Eurockéennes, c'est 
grâce à l'implication du club et de ses partenaires», souligne Sté­
phane Demeusy, président du FCGL, qui travaille sans relâche 
avec les autorités et les partenaires pour finaliser l'organisation de 
cet événement. 

Un concert Tribu te à Louise Attaque pour lancer la soirée, suivi 
de l'embrasement spectaculaire du bûcher, promet une soirée 
inoubliable. Tarif 5 € - 1 € pour les enfants de -12 ans. 
1 Les billets sont en vente dès maintenant sur helloasso à l'adresse: 

www.helloasso.com/associations/fcgl/evenements/feu-de-saint-jean­
lepuix-2026 

Petitefontaine • Un moment convivial 

Dimanche 19 avril, en fin de 
matinée les habitants de Peti­
tofo.n.ttin,a,_M<Lua 'n:ui.t�c:_n:i,_e-, -i.,_....;.,,::;;._J��---


